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Conditions suffisantes pour la compacité de la
résolvante d'un opérateur de Schrödinger

avec un champ magnétique

Par

Mokhtar MEFTAH

§ O. Introduction

O n  c o n s id è re  su r  L 2 (R "), l'opéra teur de  S chröd inger avec  un  cham p
magnétique H(i) + V  où:

(0.1) H(a) = r i!, i (Di  — ai )2o ù  Di  =

Le potentiel magnétique a (x) est défini par :

(0.2) (x) = (a i (x), , a „(x)),

est supposé réel et de classe C
Le potentiel électrique V(x) est supposé réel, semi-borné inférieurement et de la
forme:

(0.3) V(x) = l ( X ) 2 o ù  11 e C"(R").

Le champ magnétique est identifié à  la matrice réelle et antisymétrique d'ordre  n :

(0.4) B(x) = (b ,j1 ( ax i ka (x) — a ,  a ; (x)),

Avec ces hypothèses, H (a) + V  admet une unique réalisation auto-adjointe sur
L2 (R) (Cf. [SCH], [AV-HE-SI] ou [RE-SI]).
On définit la forme quadratique  q ( a )  par :

(0.5) qv(a)(u) =  ((fi (a) + v )u, u>.

O n note D(qv (a)) le domaine de qv (a) e t pa r D(H(a) + V) le domaine de H ( )
+ V:

(0.6) D (H (a) + V) = lu e L2  (11"), (D — a i (x ))u OR"),

(V + 1) (1 /21 u eL 2 (R"), ( H ( )  + V )U E L 2 (R " ) } .
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